
Ce n’est pas une hutte mérovingienne. Ce n’est pas 

un tipi cherokee. Ce n’est pas une yourte mongole. 

Ce n’est pas un cinquième étage sans ascenseur. 

Ce n’est pas une ghorfa, ni une grotte. Ce n’est pas 

une case. Ce n’est pas un igloo, ni une kasbah. Ce 

n’est pas sur pilotis, pas une tente bororo, pas une 

maison machiya, pas une cahute, pas une cabane, ce 

n’est pas vernaculaire, ce n’est pas lacustre, pas une 

masure ni un mas. Ce sont encore des boîtes sans 

couvercle, qui ne s’empilent plus que de guingois, 

en attente de tomber. C’est un agencement de strates 

qui tend vers le désordre, qui vise la chute, les 

fondations du prochain tas, toujours plus précaires 

et plus hautes, plus loin sur la frise, encore toujours 

effondrées. C’est encore l’odieux marché, l’odieux 

chantage, une pelletée de savoir tradée contre une 

carte de pointage, un wagon de techniques contre une 

livre de viande, des croûtes contre de la mémoire... 

C’est le béton armé, qui se défend et se protège. 


